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Concert déplacé, hier soir.
Le Festival a affrété un avion

tout conf ort au départ du chapiteau.
Des tin atio n C u b a. P re n ez Pl ace.
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MUOHO VALDES
es premières nofes de Piano
(çqilgs d'Alex.ander Brown,. 21.

anè) informent d'un décollage tout
en'douceur. Et déià le capitaine
D'Rivera déoloie ées arTeô avec
éléoance riour nous entraîner
ver\ te Cuba fantasmé : celui des
c/ubs dansants encore ouverts
au oetit matin. des ambiances
fesfives. G ra nüosement e ntou ré,
Paouito ne /alsse iamais vraiment
les'commanCes â ses apprentis.
Touiours embusqué dans un coin,
il réorend ta main dès ou'un solo
a atteint son Daroxvsmé oour dé-
montrer ou'il'est pârtaibinent ca-
pable de' ptaner'à des hauteurs
attendues...

Lire la suite page 2

HUMEURffis
l^ette nuit. ie vole. Les veux
Vdans /es' éfoles et la nûque
au contact du tapis verl, d'aé-
riennes mélodieé m'ent'raînent
vers d'autres horizons. Seul le
contact rafraîchissant de mon
verre me retient encore sur cette
terre. Paradoxale propriété pour
cette échapattoire éthylique,
non ? Tout cela tient-il seulement
à la chimie du psychotrope ? La
trouble frontière vers le royaume
onirique semble s'estomper tan-
drs oue ie me /alsse porter sur/es
eau* d'un fleuve aüx noms mul-
tioles. Les as/res semblent faire
là course, apparaissant briève-
ment. traversant mon champ de
vision avec cette célérité qui
leur est propre. Rappelé par mon
besoin de découverte, 1e rebon-
dis des cratères sélénites aux
effluves nuageux de Jupiter. «

Ooooh !Aaaah | »> Exclamations,
rires et lonq silences qui n'en di-
senf pas nioins. Effluies dont je
m'exirais avec reoret à l'appari-
tion des trouble-fêle moutohiteux
oui oointent entre moi et l'obiet
de mon désir le terrible rappel à
la réalité terrestre. L'orchestre a
fini son concert ce soir, mais le
Grand Oeuvre céleste n'en finira
jamais de jouer la douce mélodie
de la vie. Tom
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(suite de la page 1)
'.:.,.'.',Le' iôÿage gé .poutsuit
en tenitoire argentin où
Duke Ellington, revisité par
un saxophone des plus
dynamiques, devient un
tango rempli de chaleur

,, latine.Âussi fédérateur qu'un
hymne national. Sur[rise,
Chucho Valdés et Paquito
D'Rivera se choisiront
comme copilotes mutuels le
temps d'un duet. Ces gens-
là semblent prendre un tel
plaisir à jouer ensemble
qulon ne se sait quand ils
s'arrêteront.
Les manettes passent alors
entre les malns de Chucho
Valdés. Si la puissance
de l'appareil peut gêner
au début, les problèmes
mécaniques sont vite reglês
pour laisser place à la
découverte de notre nouveau
planeur : réacteurs cuivrés,

Créé en 2005 par la mairie de
Colombes dans le neuf-deux
(92), Batouc'Ados est une
véritable aventure humaine oui
réunit 25 jeunes autour d'une
petite équipe de motivés.
Cette équipe de spécialistes
de la batucada (musique à
percussions traditionnelle
du Brésil), passionnés de
musique et de danse, est
actuellement en tournée pour
un mois. La volonté d'Yves,
chef d'orchestre de la Batouc',
est de « montrer qu'on peut
respecter un cadre et bien I'utiliser
sans esprT de compétition / » Les
filles semblent moins timides

une oVation rDour les
Eatouc'Ados

De petits bon.sho.mmes ef bonnes femmes ont débarqué '- jl
hier soir à Marciac. SrElnes pariiculiers : un t-shirl rôuge et une
vraie joie de vivre, ef dès peicus. Bienvenue aux Batouô'Ados !

qy9 lel g.arçons (s1 c'es:! vrai !).. Chry.stelle '. « Batouc'Ados c'est I'ambiance d'un groupe
g! lgioig.dg vivre ». Pour Souhir, c'est plutôt « propo_ser au pubtic quetque chose qui[tait'r.
Enfin, Alvina reprend les pqopos de sbn maîtie à frapper". « on montre qu'on ést'ados et
qu'on peut faire quelque chose de bien. » Bonne ambiance dans cette batucâda... Seuls les
instruments semblent plus sceptiques. Certains font part de leurs sentiments. Tom . « y'en
a ras /c bol de se faire frapper pour le fun ! En plus on n'est même pas syndiqués / ». Aussitôt,
Claire Caisse rétoroue '. « On esttrês solidaires, carcertains jouis, on 

'a 
deôôleus !tlfaudrait

«Delamusique"r organr'ser u.n roulemç.nt de tamb,our pour se relayer. ». Plus réservée, la
compéùn, grosse,caisse explique que les instrument§ sont.très proches . «

So^u.vent, les baguettes tombent sous /e charme des tambours, mais ça
ne dure pas toujours.. C'est un peu comme sur ce festival de jazz . les amours nalssenf et ée
délaissenf. » Ce matin, leur spectacle Le Respect des différences, au petit côté « touche oas
à mon pote », mêlant chant et danse, a permis de retrouver les Batoüc'Ados. La batucàda
défilera une dernière fois dans les rueà de Marciac pour notre plaisir dans la journée en
guise de salut avant de prendre la route. Jutîa

Ncus savions nous rrerdre
Une perle du cinéma au titre intraduisible erre depuis une quinzaine à
l'attention de la sensibilité des fesfivaliers, au cinémd de Jazz li Marciac.

I ln bqou d'errance en deux heures et cinquante-sept
L,lans d'amour et de fascination. Cette simple ligne
suffirait à décrire cette évidence, comme une phràse

hoc. Le personnel de bord
ne montrera qu'une hôtesse
déroutante de virtuosité.
L'ensemble devient alors un

tirée du pavillon magique de Chet Baker. L'idole. Et son
crépuscule. Celui sans qui la vie et I'art en jazz n'ont
pas de sens quand ils sont dits dans un même souffle.

la mort du trompettiste. Document remastéiisé irour
notre plus grand bonheur plus de vingt ans après, Let's
Gel Losf est un bien précieux pour la communauté
des mélomanes par son angle franchement intime, la
grande part laissée aux images de scène et une bande
son qui - pour ceux qui la connaissaient déjà - réveille
des fantômes. Toute la rédaction vous la conseille
les lendemains de chagrin. Bien sûr, il subsiste des
accidents. On se passerait aisément des tac-au{ac un
peu agaçants entre les officielles femmes et officieuses

moteur à la rythmique ad

l u{î';,iti*:,à'g;ll*§#ffi':*"
:coFm9 l9..,veu! là hâdiiigtit,,. complexité. Cette splendeur photographique donne aux ribes du vieux Chet une sorte d'effet
, 1ç. pilo!g",! été ci-au§.§(nent,, rs1"nrr.rit pour les générations à venir. J.J.

applaudi. Terminé-
1,.1::;..1r:r:.:,,.r.,y,r:f.;:;r,;:::.1r ,,,, r ir " 

Dernière séance à cinéJim aujourd'hui à 15 h' cour de l'école primaire

f_

1r.ii,::
er:.un
dêmi-
..,vêIS



Daeluiüo D'Qivera: (( Les artistes s'isclent
souventau lieu d'être curieux ))

La chaleur latine s'esf frês vite installée hier dans /es coulisses. Paquito D'Rivera
reçus aussi chaleureusement que le public l'a accueillisur scêne.

Jaz.auCoeur:Qu'est-cequiavaluson Vous dites souvent que vous vous
succès à votre projet FunkTango? considérc2 plus comme un directeur
Paquito D'Rivera : Funk Tango, c'esf que oomme un leader' Quelle est la
le nom d'une pièce que j'ai composée différence ?
et sorlie en CD. Ngus avons é!é. C'estunetresbonnequestbn!Moi,jen'aime
récompensés par un .Grammy. ce fut pastroptafonctionaécnàra,orcneéte,mais
une très grande. gllpr§e de. gagner un iaidûiefairepafois,æmmerecemmentaupix. comme.cglu.ylà Nous.joueron.s ce'Japon Jevdis un téaAercomme quetquin
proje.t.ce.soir (ndlr :.hier soir). c'esf une qii rcgtoupe des musciens et e§saie' d'en
combinaison de divers ÿhmes afro- tircr tdmeitteur. pafiois, it est quatnd même
cubains, de samba... nécessape qu;it se taae ei tei taisse !:uer;

A Marciac, certains musiciens avec mêmesic'esttnèsditricile'

qui vous avez enregistré cet album Vous vous êtes invæti dans votre

nous y

W

ne sont pas sur scène propre label. écrit votre
avec vous. Le regrettez- « Un leader àutàUiooraotrie. Avez-
vous ? regroupe des ,ors eirie de suivre une
Non, j'ai t'habitude de jouer musici.ens .et voie différente de celle de
avec'deux bafteurs, 6suy essaie d'en firer musicien?
planrstes... et fous ces gens le meilleur»» J; é*it non seulement uneconnaissent trés bien ma aûobiqnpi'e maiis ùne noweile, Ho,musique' La Habana. J'ai touÿturs eté ai,ttiie pa'r

::..r::_.d: y::I^y?ll:' -?:itlt:: îtrf#i,ytrî îi,i;i,:#tr"",1,#,!Æn*ff;pourant a oonner 
11."^.!1n1_"1_t_,,o1 auteurstetsqueJulesVeme,Emilasalgaietfunk et son nom à votre dernier Oenomnrcukautrcsærivains.J,aimeâutant

3f9!r, :.Funk T.ango,.Votre second bcriture que la muslque. Tout eslki. Les
batteur s'en inspirera-t-il ? arû.stes siso/ent æuvént aais iew prcire
Mark Walker est un batteur qu'il est fumaine au lieu d'êtrc anieux et de rqader
difficle de remplacer, mais je crois que ailleurs æ qui se pasæ. J'adore la peinture,
j'ai vraiment trouvé la bonne personne. par exemple, et ladorc oe gars qui a fait
Leur style est vraiment proche, c'est un cette affiche (il désigne celle de Jazz in
deses anciensélèves. Marciac). Jeveuxlercnæntrer!

Vous peignez aussi ?
Non, non (rires). Mon fils e§ un trcs bn
peinbe, et ma slcr,ur aussl marb ma non. Je
m'y mettrai un iat; quand je æni à la rctraite !

P ropos ræcueil I i s par Vi I ay

Eientôtà l'omhre
Le festivalier modèle courant est d'un naturel paisible, enjoué et détendu.
Hélas, tout le monde n'esf pas un festivalier de modèle courant...

l\ /larciac en toute quiétude... La tête dans les nuages et
lVldu iazz plein les oreilles. Allongé dans l'herbe, attablé
devant son canard ou bavardant audessus d'un calé... dans
l'idéal. Malheureusement, des amaques à la petite semaine,
magouillettes et tricheries d'écoliers viennent régulièrement
troubler la pax marciaca. A petite échelle, ce sont les tickets
desserts de la cantine hÉnévoles (voleurde mousse au chocolat
et de compotes de pommes : pas vraiment reluisant, mais il

hut bien débuter...) et ses bouteilles sur le bar du JIM's Club
qu'il hut surveiller. Plus gênant: les contreËçons de billets pour
les concerts du chapiteau. Un conseil : évitez d'acheter des
billets à prix bradés, vous risquez de
très mauvaises surprises. En cas 6" «< Amaques à la pe{fte

problème, vous vous retrouverez ;s be6 semaineettichqies
dansl'eau.Mêmetarifpourlesemprunts, d'écoliqs»
ventes et hafics de badges bénévoles ou de cartes de cantine :

ces prâieux sésames sont personnels et portent la photo et le
nom de leur propriétaire légitime. Si vous êtes un grand brun,

inuüle de prétendre vous appeler Solange ou n'avoir que très récemment coupé votre voluptueuse queue de cheval blonde. Sinon,
Cest rcfus d'entrée, badge rendu au chef d'equipe et exdusion du bénévole en question... Demière chose : le stand de I'UNICEF tient à
preciser qu'il n'a rien à voir avec la prétendue association d'aide aux soundsmuets qui quête sur la place. Les procédures employées ne
sont pas celles de l'organisation et il y a tès peu de chances que l'argent que vous donnez aille effectivement soulager le sort d'un sourd-
muet. D'auEnt qu'aux demières nouvelles, les Ëusses quêteuses mais vraies menteuses parlent et entendent aussi bien que n'importe

æljm

qui et répondent quand on les appelle... Mathilde



-Qttand.on se dépêche ÿop...
Mais ou'est-ce oue Jonn Lo|.n a

fait à la'Déoêche ? Dans une série
de oortrdits d'artistes qui ornait
l'édition du 11 août. la bhoto du

saxoohoniste et de son instrument
corre§oond dans la léoende à « Ui-Càke 

a enflamm"e la salle
en Piano solo »'

ÇAJÂ§f AÀrApOrAC

C'était mieux avant
« Trente ans oue ie viens à

Marciac. ie n'aiidmais vu ca ! », a
déclaré uhe fesüvalière à lâ maiiie.

du off
rar de

au
tu

fric Luter
Trompettiste

du |acky Millet Septet

Sivous étie un objet ?
Oh la 1a... bn, une
tomptte!

\btre nteilleur sowenir
de concert ?
C'était oendant laÉte &
ta muéioue à Pais. un
burdebuædu mode'de fæt, jüste apres la
victoire de la Franæ en
dem'rfinale en 86.

Votre disque de
chevet ?
Bio Fo.rr. de Sidnev
ÈctatetifuasvSpanier.
Un formiCabl'e dique de
jaz

Quel artiste votrs a fait
découvrir le jaz- l
LouisAm*ory!

Ce oue vous n'avez iamais
eu h couraoe de faire ?
Je n'ai jamdis appis le ptano
alo§ que rnon grano-ærc etafi
piani§e. bla restera un rqret
toute npvie.

tâ ouestion oue vous
n'aimehez pas qü'on vous
oose ?
'C.amnæ dans te iwmal il v a
deux jcurs . qud objet ê{e*
rous ?(rires)

Celle oue vous aimeriez
ou'on vcius oose ?
Ôue/ est nnn dique pÉfere,
iu§enent ! Gla ne permetde

'le faire ænnaftre.

Votre demièrefolie ?
Je ne su,S pas fiès fou, mi.
Ah si, j'ai pàsæ nnn permis de
ænriüireà cinquante ans !

Votr€ première fob à
Marciac ?
Quaùlailaté avæ nan pÈre,
Clacde Luter aux Arènes.
C'était la première fois que je
ianais avæ lui, un très beau

'ærrceft 
. ll avait ia.té dans le twt

premier festivd (ndlr : en 1 978).

Un demiermd ?
Je rcqrctte que æ soit fini, mais
re sr.r3 très bntent de voir enfin
'en tive tfuÿnton irhrsalis. un de
me s bombetti ste s p refé res.

Pncpois ræueîilis par Rûni

Place de la maiie :
'l1hl12h: Manu Le Prince
12h1 5113h1 s : Salut Thys Cugny
15h/16h : Mississippi Jazz Band
16h15/17h15: Manu Le Prince
17h30/18h30 : SalutThys Cugny
18h45/19M5: Ske Kidjales Trio

Au mini-portdu lac :
18h30/19h30:
Mi§ssippi Jazz Band
JIM's Club à th15:
Ske Kidjales Trio

15lr ; Chet Baker, Let's Get Losf

18h : Berlin
21h30 : Made ln

Conçu, écrit et réali# par: Olivier, Nicolæ,

Cyril & Cyril, Seb, Vilay, Marion, Tom,
Mathilde. Erik, Jérémie. Manuelq Franck.

Piene. Clément, Sébætien. Donald. Julia-

Rémi, Tania Océane. Secouez bien avant

d'utiliser. sinon la pulpe. elle reste en bas !

Brad metle dodo
Les cooversations de rue-et dP-Comôtoiilè confi rment : Brad

Mehld.a'u a.distillé calme et volupté
sur scène. il v a trois iours. en nôus

bercantde'ses mélodie§... à tel
ooirit oue olusieurs soectateurs
2ÿôueht s'être tout bbnnement

endormis !

Jeunes talents
Le orix Marion Bouroine sera
_ décemé aujoqrd'hüi pou.r.

recomoenser un teune muslclen
oromeitteur des riraster classes.' La remise des orix aura lieu

auiourd'hui a 15h30 au collège de' Marciac

Là hautsur la colline
Le 1 00G visite*:r a oravi avec
succè§ la colline oùi mène à

l'exposition de la ch'apelle. Pour
les retardataires. un' conccxlrs

oermettant de oaôner I'une des
'aouarelles d'l§d6re Dufils est

ouvért. Résultats du tiraoe au sort
le 16 août après 16h.

Saint-Mont
Raby (64400) gagne le tirage au

sort du rour et Deux venlr reurer son' lot'au stand.

,,'.-l . ,'--r.,'::-\ LMarciac remonte au tout premier festi-
; :r-'1?iÈ'; val. Chacun dans son domâine s'est dé-
i. . .*tli:. ,/veloppé au fil des années. Alors que JIM
'(l rir:i.',':/ propose les plus grands noms du Jazz,\+-'>'' les'Producteurs P-laimont ont aussi une
belle affiche :Mns de St Mont, Madiran, Pacherenc, Co-
lombelle. Lionel Hampton se vantait à l'époque auprès
du président des USA, Jimmy Carter de posséder un
viqnoble à St-Mont. Comme lui, vous pouvez emprun-
tei la passerelle entre le JIM et St Mont en parrainant
un pieds de vigne parmi les rangs qui empruntent les
noms des musiciens de Jazz..

ÿ LÉ JAZZ âT Lâ JAJA r::\,§::'*$Àiii:..- :,ilo;-,),";'i",:, .:,.li"i:rx
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Christian Escoudé rnvtte
Stochelo Rosenberg
Bireli Laorene invite
Didier L-ockwood

rt de Ia sécuntê. qui a
revêtu dans le i< civil »...
l de la oendarmerie de

Lane.
rinet.
Ala,

tes. les aorés-midi de la lique de
l'eriseionément. Gratuit. à 15h
Les pdrdants des JO: Les drorTs
de l'homme.A I'Essentiel. rue des
Lilas à 15h Bio, ça veut dire quoi ?
découverte, anirîation et devnette
oour tous les oublics.
Soectacle : Le Respec't des diffe'
rdnces par Batucad'Ados à 11h,
salle deà fêtes, gratuit.
Enfants : Des marionnettes et
des couleurs, loisirs créatifs avec
la olasticienne Evilo. à l'école élâ
méntaire. Pour les zl-12 ans. Parti-
cipation 3€.Tous les jours jusqu'au
14 août.
Coin des Gamins : esPace ou
les enfants sont rois à coté de
la oiscine de Marciac. Activi-.
tés'de loisirs créatifs proposées
oour les oitchouns par cinq ani-
inateurs de choc dê 15h à'19h.
A noter auiourd'hui : oas d'inter-
vention mais les aclivitês habituel-
les. Gratuit.
Animation : Ateliers de percus-
sion Dioliba, enfants, ado§ et be-
névole-s. Glatuit. -Tous les jours
iusqu'au 15 août. Renseigne-
ments et inscriotions au stand de
Dioliba sous les arcades.
Térritoire du Jazz: Une visite en
musioue dans un décor oriqinal
vous'fera décowrir l'histoirà du
jazz ls ses origines aux premiè-
ies distorsions. Ouvert tous les
iours de 11h00 à 19h30. Adultes:
5€. enfants: 3 €. benévoles : qra-
tuit. Place du Chevalier d'Antràs.
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